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Près de Chillon, le château de WufRens est un des édifices les plus remar­
quables du pays de Vaud. Il est vaste, et ses tours gothiques, ainsi que sa
position élevée, le rendent extrêmement pittoresque. Les murs sont construits
entièrement en briques fort épaisses; et les antiquaires croient qu'il a été bâti
par Berthe, reine de Bourgogne, qui, comme nous l'avons déjà dit, fonda à
Payerne, en 961, une riche abbaye de Bénédictins. Le principal corps de
iogis de cet ancien édifice consiste dans une énorme tour carrée placée au centre,
de cent soixante-dix pieds de hauteur, et flanquée aux quatre angles d'autres
tours du même style d'architecture, mais de plus petites dimensions. Ces
cinq tours ont passé pendant long-temps pour être des constructions romaines:
mais les emblêmes héraldiques qu'on y voit sculptés indiquent que leur érection
ne remonte pas plus haut que le neuvième siècle. De ce château, un des objets
les plus frappans dans l'ensemble. du paysage, on jouit de la vue du lac, des
montagnes du Valais, et du sommet gigantesque du Mont-Blanc.

La dernière gravure de cet ouvrage représente l'hospice du Grand-S.-Bernard,
fondé en 962, et l'endroit habité le plus élevé de l'ancien continent.

Ce célèbre monastère, habité par des religieux de l'ordre de saint Augustin,
occupe le sommet du passage qui conduit en Piémont, et sert, comme on sait,
d'asile aux voyageurs que les affaires ou la curiosité amènent dans ces hautes
régions. L'établissement jouissait autrefois d'un grand revenu; mais, depui5,
il a beaucoup diminué; et l'hospice ne se soutient maintenant qu'au moyen
des offrandes, et de collectes faites chaque année dans les pays voisins. Il est
placé à l'extrême frontière du Valais, précisément dans la gorge et en face
d'un petit lac. Le nombre des religieux n'est pas fixe: il varie de vingt à
trente, mais il est rare qu'il y en ait plus de dix à douze qui résident continuelle­
ment dans l'hospice. Ils vivent au milieu de privations continuelles, à une
élévation de huit mille deux cents pieds au-dessus de la mer, et sont exposés
à chaque instant tant aux effets pernicieux d'une température glacée, qu'aux
dangers qu'entraîne le devoir qu'ils se sont imposé de se consacrer entière­
ment au service de l'humanité. La race des fameux chiens du couvent s'est
conserveé, quoi qu'on en ait dit. L'hospitalité est gratuitement accordée,
même lorsque l'étranger prolonge, pendant quelques jours, son séjour dans
l'hospice. On accepte seulement des offrandes volontaires, qui sont déposées
dans un tronc placé dans la chapelle; car il n'y a pas de voyageur à son
aise qui ne se fasse un plaisir, en traversant le Grand-S.-Bernard, de prom'er
ainsi sa reconnaissance pour l'accueil qu'il reçoit. L'hiver, dans ces régiOl's,
dure huit à neuf mois: et, pendant ces temps de froid, le thermomètre de
Fahrenheit a souvent baissé à vingt degrés au-dessous de zéro: une fois même,


